
Situation synoptique  
Le flux de mousson a intéressé 
l’Ouest du pays sur une épaisseur 
d’environ 1000 m sur toute la dé-
cade. Des faibles précipitations 
ont été enregistrées sur l’Ouest et 

le Nord du pays.  
Par contre sur le centre et l’est, le 
flux de mousson a atteint 1500 m 
au cours de la décade. Des fortes 
précipitations ont été enregistrées 
en particulier vers la fin de la dé-

cade dans les régions du centre 
et de l’est du pays.  
Le Front Intertropical a gardé une 
position moyenne autour de 22°
Nord.   

Situation pluviométrique  
La première décade du mois d’août 
2010 a été marquée par de fortes 
précipitations qui ont intéressé les ré-
gions de l’Est et du Centre du pays en 
fin de décade. Le cumul décadaire  
a dépassé 100 mm par endroit au 
niveau de la bande agricole comme 
l’indique la carte n°1.  
Le  cumul saisonnier au 10 août 2010, 
il a oscillé entre 200 et 500 mm dans 
les zones les plus arrosées de cette 
même bande voir carte n°2. Les pluies 
diluviennes enregistrées par endroit  
pourraient occasionner des inonda-
tions.  
Comparé à celui de l’année passée 
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1ère décade d’août  

N° 8 de l’année 2010 

et à la moyenne établie sur la période 
1971- 2000, ce cumul est excédentaire 
respectivement sur   83 et 76% des pos-

tes suivis voir la carte n°3.         
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en 1928.  
Malgré une diminution progressive des écoule-
ments à partir du 07 août, le débit moyen journa-
lier est de 1925 m3/s à la fin de la décade comme 
l’indique l’hydrogramme du fleuve Niger. 

Cet important accroissement des niveaux d'eau 
du fleuve Niger à Niamey résulte des apports ex-
ceptionnels des principaux affluents de la rive droi-
te (Sirba notamment) suite aux pluies diluviennes 
tombées du 21 au 22 juillet dans les bassins ver-
sants desdits affluents au Burkina-Faso et au Niger. 

L'observation d’une grande vigilance est donc 
nécessaire car la poursuite d’une situation pluvio-
métrique favorable dans les bassins des affluents 
de la rive droite du fleuve en amont de Niamey 
pourrait aggraver la situation d’inondation déjà 

observée dans le bief nigérien du fleuve et plus 
particulièrement dans la Communauté Urbaine de 
Niamey.            Suite page 3 

La première décade d’août 2010 a été caracté-
risée par une situation hydrologique très favora-
ble sur l’ensemble du territoire national. Les fortes 
précipitations engendrées au cours de cette 
période ont engendré des écoulements impor-

tants ayant occasionné des inondations dans la 
plupart des régions du pays. 
Dans les régions Ouest, la décade a été mar-
quée par une situation de crue exceptionnelle 
au niveau du fleuve Niger observé à Niamey. En 
effet l’importante remontée des eaux du fleuve 

à Niamey observée vers la fin du mois de juillet 
s’est poursuivie de manière encore plus specta-
culaire pendant la première décade d’août. En 
effet les débits journaliers passent de 1260 à 2130 
m3/s, entre le 01 et le 06 août 2010 et le fleuve 

Niger à Niamey enregistre ainsi un record, car un 
tel débit n’y avait jamais été observé pendant 
cette période, depuis la création de la station 

Situation agrométéorologique 
Les précipitations enregistrées au cours  de cette 
décade ont permis la satisfaction des besoins hydri-

ques des cultures sur l’ensemble de la bande agri-
cole. En effet l’indice décadaire de satisfaction des 
besoins en eau des cultures a oscillé entre 53 et 
100% sur l’ensemble des postes suivis. L’indice cumu-
lé informant du niveau de satisfaction des besoins 
en eau des cultures depuis leur installation a varié 

entre 53 et 100% sur la majorité des postes suivis . Les 
réserves en eau des sols varient entre 14 et 47 mm 
dans la majorité des postes.  
Les températures moyennes de la décade ont varié 
entre 26.4 et 30.2°c et sont en baisse par rapport à 
celles de décade précédente sur la majorité des 

postes. La durée moyenne de l’insolation est en 
baisse par rapport à la décade précédente et a 
varié entre 3.9 et 8.1 heures dans la bande agricole. 
Quant à l’humidité relative, elle a oscillé entre 46 et 
98%. 
Ces conditions sont toutes favorables à la croissan-

ce et au bon développement  des cultures. 
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Carte n°4 : stock d’eau disponible dans le sol en f in de décade 
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SITUATION HYDROLOGIQUE : crue exceptionnelle du fleuve 

Niger à Niamey. 

SITUATION METEOROLOGIQUE (suite) 

BULLETIN AGRO-HYDRO-MÉTÉOROLOGIQUE DÉCADAIRE 

 Perspectives agrométéorologiques 
Les stocks en eau du sol et les pluies atten-
dues renforceront les conditions hydriques 
déjà  satisfaisantes pour les cultures au 
cours de  la décade prochaine.  



1ÈRE DÉCADE D’AOÛT  
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Situation hydrologique (suite) 
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Situation des cultures 
Non parvenue 
Situation phénologique 
Non parvenue 
 

Situation alimentaire  
Non parvenue 

Situation phytosanitaire générale 
Elle a été marquée (voir carte n°5 )par : 
• L’éclosions de sauteriaux dans les départe-

ments de Maïné Soroa, Tchintabaraden, Oua-
lam, Magaria et Abalak ; 

• La présence d’insectes floricoles dans la région 

de Dosso ; 
• La manifestation d’oiseaux granivores à Ta-

houa, Doutchi, Konni et Gouré ; 
• Les attaques localisées de cicadelles sur le sorg-

ho dans les départements de Keita et Say ; 
• Les infestations du mil par les criocères dans le 

département de Mirriah. 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Source: DGPV      carte n°5 : Carte des attaques phytosanitaires 

PERSPECTIVES PHYTOSANITAIRES 

� L’amélioration des conditions pluviométri-
ques pourrait favoriser des éclosions de sau-
teriaux dans les biotopes à risque situés dans 
la zone agro pastorale de certains départe-
ments; 

� Les infestations du mil par les insectes florico-
les sont encore à craindre dans les départe-
ments où le mil atteint les stades épiaison/
floraison ; 

� Avec l’installation des conditions pluviomé-
triques favorables, on pourrait assister loca-
lement à la prolifération des insectes parasi-
tes de la culture du niébé ; 

� Les foyers actifs d’oiseaux granivores situés 
dans les zones où la culture de mil est au 
stade floraison, feront  l’objet de surveillan-
ce ; 

� Les vérifications des signalisations ainsi que 
les traitements localisés se poursuivront. 

SITUATION AGRICOLE (suite) 
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SITUATION PASTORALE 

NON parvenue 

Le saviezLe saviezLe saviezLe saviez----vous ?vous ?vous ?vous ?    

Pour qu'il y est orage, il faut qu'il y est un mouvement vertical rapide de l'air 
instable et humide vers le haut. Une masse d'air humide s'élève rapidement, 
en s'élevant l'air se refroidit et se condense. Cette condensation provoque un 
dégagement de chaleur latente, ainsi l'air saturé devient plus chaud que l'air 
ambiant et continue donc de s'élever naturellement, on parle de cellule 
convective qui donne forme à des cumulus ou des cumulonimbus. De vio-
lents courants d'air verticaux entraînent l'humidité, les fragments de glace, 
les grêlons et les gouttelettes d'eau à l'intérieur du nuage. Ces frottements 
créent une séparation des charges électriques. Les particules les plus fines, 
chargées d'électricité positive, se dirigent vers le sommet. Les plus lourdes 
chargées d'électricité négative vont vers la base. À cause des mouvements 
verticaux très violents et puissants, il y a déséquilibre entre les charges élec-
triques à l'intérieur du nuage ainsi qu'à l'extérieur, entre la base négative du 
nuage et le sol positif. Quand les charges accumulées deviennent trop im-
portantes, et surtout lorsqu'il y a opposition directe entre ces charges, il y a 
décharge électrique (éclair) et un orage éclate. 


